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SAVOIR, INSTINCT ET PASSION :  
SOIGNER LES PETITES ET GRANDES BÊTES

L’évolution de la médecine vétérinaire est intimement liée à celle de la société et a dû faire 
face à de nombreux changements. En Gaspésie, l’accès aux soins animaliers est tardif et 
couvre un large spectre. Le parcours du Dr André Banville illustre les débuts de la profession 
dans la région et le dévouement dont lui et ses collègues font toujours preuve aujourd’hui 
alors que le manque de relève est criant.

Entretien avec le Dr André Banville
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